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[ Text]
The Chairman: You are referring to the best available price 

for the drug plan?
Mr. Austen: No, Mr. Chairman, for the product.

The Chairman: It is up to everyone else to deal with it in 
whatever way they can.

Mr. Walker: However, Mr. Chairman, by statute you must 
use for cost of ingredients the best available price plus 10 per 
cent.

Senator Gigantès: Mr. Chairman, I have one last question. 
One of the things that we heard from the “ethical” pro
ducers—

The Chairman: Gentlemen, we make the distinction between 
“patented” and “generic” in order to keep it clear in our own 
minds.

Senator Gigantès: They said that the provincial plans were 
monopoly buyers, in effect, and so strong that, by that very 
fact, they could control the prices, and that we should not be 
intervening because Ontario could say that it will not buy the 
material unless the price were lowered.

Mr. Walker: In a legal sense, that is probably true. I sup
pose the question is to what extent a province will intervene in 
the marketplace to do that.

Ontario did something like that. In January when they put 
out the formulary, they limited the price increases to 5 per 
cent. On the other hand, they have now removed them.

Mr. Austen: Yes, the July 1 formulary has now come out 
and those prices are back up to where they were before.

The Chairman: However, your percentage of your coverage 
would likely exceed that of the drug plan of Ontario, would it 
not?

Mr. Walker: No, Mr. Chairman. Ontario or the ODB has 
20 per cent of the population and 40 per cent of the claims 
value.

The Chairman: Are you saying 20 per cent of the population 
is covered by the drug plan?

Mr. Walker: Yes, but 40 per cent in actual claims value.

The Chairman: Do you have any idea what percentage 
would be covered by Blue Cross plus your organization?

Mr. Walker: We have done extrapolations in which we say 
that if you take the Ontario Drug Benefit Plan and all of the 
private-sector carriers, between them they represent approxi
mately 85 per cent of the total population that are covered 
under those kinds of plans.

The Chairman: That is why I said that Green Shield must 
be greater, because if they only cover 20 per cent, I remem
bered that you had used that 85 per cent earlier. The percent
age of the population that is covered by what I would call the 
private-sector coverage is significantly higher than that per
centage covered by the drug plan.

[Traduction]
Le président: Vous parlez des médicaments les moins chers 

pour le régime d’assurance-médicaments?
M. Austen: Non, monsieur le président, du produit le moins 

cher.
Le président: C’est à chacun de faire face à la situation 

comme il le peut.
M. Walker: Monsieur le président, il faut capendant, de par 

la loi, établir le coût du médicament en fonction du prix le plus 
bas auquel on ajoute 10 p. 100.

Le sénateur Gigantès: Monsieur le président, j’ai une der
nière question à poser. Les producteurs de médicaments «éthi
ques» nous ont dit. . .

Le président: Messieurs, tenons-nous en au terme «médica
ments brevetés» et « médicaments génériques» afin de ne pas 
créer de confusion.

Le sénateur Gigantès: On nous a dit que les régimes provin
ciaux étaient des monopoles d’achat et qu’ils possédaient une 
influence énorme étant donné qu’ils pouvaient contrôler les 
prix et qu’il ne fallait ps intervenir parce que l’Ontario pourrait 
décider de ne pas acheter ces produits si leur prix ne baissait 
pas.

M. Walker: C’est sans doute juridiquement vrai. La ques
tion est sans doute de savoir dans quelle mesure une province 
interviendra sur le marché.

L’Ontario l’a fait en quelque sorte. En janvier, au moment 
de l’adoption du formulaire, on a limité les augmentations de 
prix à 5 p. 100. On a maintenant supprimé ce plafond.

M. Austen: En effet, le formulaire pour le 1er juillet est 
maintenant sorti et les prix sont revenus à leur niveau anté
rieur.

Le président: Le pourcentage des demandes qui sont couver
tes par votre régime excède cependant celles qui sont couvertes 
en vertu du Régime de médicaments gratuits de l’Ontario, 
n’est-ce pas?

M. Walker: Non, monsieur le président. Le RMGO couvre 
20 p. 100 de la population, ce qui représente 40 p. 100 de la 
valeur des réclamations.

Le président: Dites-vous que 20 p. 100 de la population est 
couverte par l’assurance-médicaments?

M. Walker: Oui, et que cela représente 40 p. 100 de la 
valeur des réclamations.

Le président: Savez-vous quel pourcentage de la population 
est couverte par la Croix-Bleue et par votre organisation?

M. Walker: En extrapolant, nous sommes arrivés à la con
clusion que 85 p. 100 de la population totale était couverte soit 
par le régime de médicaments gratuits de l’Ontario, soit par 
des régimes privés.

Le président: Je me souvenais que vous aviez mentionné ce 
chiffre de 85 p. 100 plus tôt et c’est pourquoi j’ai dit que la 
part de Green Shield devait excéder 20 p. 100. Beaucoup plus 
de gens sont couverts par un régime privé que par le régime 
provincial.


